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	Texte8: Représentations sociales, pratiques sociales et travail émotionnel : analyse psychosociale de la sédation en contexte de prise en charge en soins palliatifs
	Texte10: Contexte - En France, nous assistons depuis plusieurs dizaines d’années à une mutation du regard social sur la fin de vie et ce changement constitue un facteur important pour appréhender l’émergence et le développement des soins palliatifs (Baszanger, 2000). Aborder la question des soins palliatifs n’est jamais neutre, tant le temps de la fin de vie et celui de la mort activent un questionnement social contrasté dans lequel s’immiscent controverses et diversité de représentations. A ce titre, la mise en œuvre des pratiques professionnelles en soins palliatifs ne peut faire l’économie d’une réflexion plus large qui consiste à lui adjoindre un ensemble de questionnements sur les composantes sociaux-normatives, identitaires, idéologiques, réglementaires et éthiques qui les guident, leur donnent sens et les forment, voire les légitiment (Castra, 2003 ; Dany, Dudoit, Salas, & Duffaud, 2014). Ces questionnements peuvent se retrouver dans les pratiques sédatives qui consistent à administrer intentionnellement des médicaments sédatifs visant à réduire la conscience d’un patient en phase terminale afin de soulager un ou plusieurs symptômes réfractaires (Broeckaert, 2000). La sédation en contexte palliatif est un sujet sensible, polémique et polysémique qui suscitent de nombreux débats sociaux, politiques, législatifs et éthiques, et engendre des émotions particulières chez les soignants. Les prises de décisions concernant la sédation constituent un champ d’investigation heuristique pour étudier les rôles et fonctions des processus socio-représentationnels, leurs articulations avec des pratiques sociales, leurs intrications avec des enjeux socio-historiques, symboliques et normatifs et avec l’expérience émotionnelle des soignants. Cette étude vise le développement de la théorie des représentations sociales et l’étude de la gestion des émotions ainsi que leur articulation potentielle. 


Objectifs – Ce projet de thèse s’inscrit dans une perspective d’analyse psychosociale d’un phénomène – les pratiques et processus de prise de décision concernant la sédation –en étudiant (1) la dynamique des relations entre système de pensée et système de comportement (2) le caractère conditionnel de la pensée sociale, l’impact des enjeux normatifs et des processus représentationnels sur les pratiques et le processus de prise de décision, et (3) l’articulation entre les savoirs sociaux et l’analyse socio-contextuelle de la gestion émotionnelle dans ces prises de décision. 

Méthode - Notre projet repose sur la réalisation de deux démarches empiriques distinctes mais complémentaires, au sein desquelles nous étudierons et développerons les trois objectifs précédemment énoncés. La première démarche de notre étude, par le biais de l’observation des équipes soignantes intégrées à la recherche, nous permettra de repérer les pratiques signifiantes de ces professionnels associés à la sédation, d’observer les conflits normatifs et éthiques en situation dite « naturelle » en tenant compte de leur mode d’expression et de résolution et enfin nous pourrons rendre compte du rôle et de la manière dont la gestion émotionnelle s’exprime chez les soignants dans ce contexte de prise de décision. Par notre seconde démarche d’étude nous interrogerons, par le biais d’un entretien semi-directif, les professionnels exerçant en soins palliatifs. Ces interviews permettront d’explorer l’expérience vécue des équipes soignantes, les composantes représentationnelles permettant de justifier certaines pratiques, de repérer les différentes réponses émotionnelles ainsi que leur rôle face aux prises de décision et enfin d’explorer la relation entre le travail émotionnel et les composantes sociales, morales et éthiques. 










